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1 Exercices du chapitre

Exercice 1 — Deux livres, une seule pensée

(a) Présenter les deux livres de Smith, leurs dates de publication, et l’écart d’années qui les sépare.
(b) Qu’est-ce que le « spectateur impartial » de la Théorie des sentiments moraux (1759), et quel rôle

joue-t-il dans la conduite du marchand?
(c) En quoi consiste « l’Adam Smith problem » allégué par des commentateurs du XIXe siècle?

Pourquoi ce chapitre le juge-t-il être un faux problème?
(d) Que garde Smith de son séjour parisien auprès des physiocrates (1764-1766), et que rejette-t-il

de leur système?

Exercice 2 — La division du travail et l’échange

(a) Résumer l’exemple des épingles et le gain de productivité qu’il illustre.
(b) Énumérer les trois raisons pour lesquelles la division du travail accroît la production.
(c) Énoncer le principe selon lequel « la division du travail est limitée par l’étendue du marché », et

ce qu’il justifie en matière de politique économique.
(d) Expliquer la phrase du boucher, du brasseur et du boulanger. En quoi ce n’est ni un éloge de

l’égoïsme, ni une contradiction avec la sympathie de 1759?

Exercice 3 — Valeur, prix et main invisible

(a) Résumer le paradoxe de l’eau et du diamant chez Smith, et pourquoi ce chapitre affirme qu’il ne
peut pas le résoudre.

(b) Distinguer le prix naturel et le prix de marché, et décrire le mécanisme de « gravitation » qui
ramène le second vers le premier.

(c) Dans quel contexte précis apparaît la formule de la « main invisible » chez Smith? En quoi ce
contexte diffère-t-il de l’usage qu’en fait souvent la postérité?

(d) Énoncer les quatre maximes de l’impôt du Livre V, et pourquoi ce chapitre les qualifie de « rare
cas où un texte de 1776 n’a eu besoin d’aucune reformulation ».

2 Exercice cumulatif (chapitre 10, chapitres 1 à 9 et introduction)

Exercice 4 — Trois siècles d’antécédents, un système

(a) Le chapitre 1 (exercice application) traite déjà le paradoxe de l’eau et du diamant à l’aide de
la notion moderne d’utilité marginale. Smith connaît le même paradoxe mais ne le résout pas.
Pourquoi ce chapitre affirme-t-il que Smith en est empêché, alors que l’application du chapitre 1
y parvient sans difficulté?

(b) Ibn Khaldoun (chapitre 5, exercice 3b) décrivait déjà, qualitativement, la chaîne « division du
travail → surplus → échange → ville ». L’exemple des épingles de Smith reprend la même
intuition sous une forme chiffrée et extrême (20 épingles contre 4 800 par tête). Qu’est-ce que le
chiffrage ajoute que la description qualitative n’apportait pas?

(c) Serra (chapitre 8, exercice 1d) soutenait que la manufacture crée plus de valeur que l’extraction
brute ; les physiocrates (chapitre 9, exercice 1c) soutenaient au contraire que seule la terre dégage
un surplus. Ce chapitre indique que Smith « rejette la stérilité de l’industrie ». Sur ce point précis,
la position de Smith se rapproche-t-elle davantage de celle de Serra, ou de celle des physiocrates?
Justifier.

(d) Ibn Taymiyya (chapitre 4, exercice 2) s’inquiétait d’un acteur détenant assez de pouvoir de
marché pour fausser les prix (accaparement). Smith met en garde contre les marchands d’un
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même métier qui se rencontrent et « finissent en conspiration contre le public ». Ces deux mises
en garde visent-elles le même mécanisme économique? Quelle différence de contexte (rareté
organisée contre entente tacite) les sépare néanmoins?

3 Applications en sciences économiques

Exercice 5 — La division du travail, chiffrée et généralisée

Un ouvrier isolé, sans spécialisation, produit 15 épingles par jour. Un atelier de 12 ouvriers, répartis
sur 25 opérations distinctes, produit ensemble 60 000 épingles par jour. L’atelier fonctionne 300 jours
par an. Chaque habitant de la région achète en moyenne 40 épingles par an.
(a) Calculer la production quotidienne par tête dans l’atelier spécialisé.
(b) Calculer le multiplicateur de productivité par rapport à l’ouvrier isolé.
(c) Calculer la production annuelle totale de l’atelier.
(d) En admettant que l’atelier doive écouler seul toute sa production annuelle, calculer la population

minimale nécessaire pour l’absorber. Que démontre ce calcul au sens du principe « la division
du travail est limitée par l’étendue du marché »?

Exercice 6 — Le prix naturel, une gravitation simulée

Le prix naturel d’un bien se compose d’un salaire 𝑆 = 40 dh, d’un profit 𝑃 = 25 dh et d’une rente
𝑅 = 15 dh. Le prix de marché est actuellement de 100 dh. Chaque saison, l’afflux de capitaux comble
30 % de l’écart restant entre le prix de marché et le prix naturel.
(a) Calculer le prix naturel, et l’écart initial entre le prix de marché et le prix naturel.
(b) Calculer le prix de marché après une saison.
(c) Calculer le prix de marché après trois saisons.
(d) Ce processus converge-t-il vers le prix naturel sans jamais l’atteindre exactement, ou l’atteint-il

en un nombre fini de saisons? En quoi ce résultat illustre-t-il le « mécanisme de gravitation »
décrit dans ce chapitre?
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1 Exercices du chapitre

Correction — Exercice 1

(a) 1759 — Théorie des sentiments moraux. 1776 — Recherches sur la nature et les causes de la richesse des
nations. Écart : 1776 − 1759 = 17 ans.
(b)Un juge intérieur imaginaire, informé et détaché, auquel chacun compare sa propre conduite. C’est
lui, et non un calcul d’intérêt, qui retient le marchand de la fraude.
(c) Des commentateurs du XIXe siècle ont cru voir une contradiction entre la sympathie de 1759 et
l’intérêt de 1776. Faux problème : la sympathie règle la vie morale en général, l’intérêt personnel suffit
à faire fonctionner l’échangemarchand en particulier—Smith n’a jamais soutenu que l’homme n’était
mû que par l’intérêt.
(d) Il garde l’ordre naturel et laméfiance envers la réglementation ; il rejette la stérilité de l’industrie
et l’impôt unique.

Correction — Exercice 2

(a)Un ouvrier isolé fait à peine une épingle par jour, peut-être vingt. Dix ouvriers répartis sur dix-huit
opérations en font 48 000, soit 4 800 chacun — un gain de productivité massif dû à la spécialisation.
(b) L’habileté qui croît par la répétition d’un seul geste, le temps perdu à passer d’une tâche à l’autre
qui disparaît, et la spécialisation qui appelle la machine.
(c)On ne se spécialise que si l’on peut écouler ce qu’on produit : un village ne nourrit pas un fabricant
d’épingles à temps plein. Cela justifie les routes, les canaux, la navigation, et le libre-échange —
agrandir le marché permet une division du travail plus fine.
(d)Ce n’est pas de la bienveillance du boucher, du brasseur ou du boulanger que nous attendons notre
dîner, mais du soin qu’ils apportent à leur propre intérêt. Ce n’est ni un éloge de l’égoïsme (Smith ne
dit pas qu’il est vertueux), ni une contradiction avec la sympathie : l’échange n’a simplement pas
besoin de l’altruisme pour fonctionner, ce qui est une bonne nouvelle puisque l’intérêt est constant et
l’altruisme rare.

Correction — Exercice 3

(a) La plus utile des choses (l’eau) ne s’échange contre presque rien, tandis que la moins utile (le
diamant) s’échange contre beaucoup. Smith l’énonce clairement et passe à autre chose, faute de l’idée
d’utilité marginale, qu’il faudra attendre 1871.
(b) Le prix naturel couvre exactement salaires, profit et rente aux taux ordinaires du lieu. Le prix de
marché est celui du jour, qui oscille autour du premier. Mécanisme : si le prix de marché dépasse le
prix naturel, le profit est élevé, des capitaux affluent, l’offre croît, le prix retombe— et réciproquement.
(c)Dans une discussion sur le choix d’investir chez soi plutôt qu’à l’étranger, pour démontrer qu’on
n’a pas besoin de protection douanière. La postérité en a souvent fait un principe général d’auto-
régulation des marchés, alors que l’expression ne figure que trois fois dans toute l’œuvre de Smith.
(d) Un impôt doit être proportionné aux facultés de chacun, certain et non arbitraire, perçu
au moment commode, et peu coûteux à collecter. Ces quatre maximes structurent toujours les
cours de finances publiques contemporains, presque mot pour mot, sans avoir eu besoin d’aucune
reformulation depuis 1776.

2 Exercice cumulatif (chapitre 10, chapitres 1 à 9 et introduction)

Correction — Exercice 4

(a) Parce que l’application du chapitre 1 utilise un outil analytique moderne (l’utilité marginale,
formalisée à partir de 1871) appliqué rétrospectivement au paradoxe, alors que Smith, en 1776, ne
dispose pas encore de cet outil. Le paradoxe n’est pas résolu par manque de perspicacité mais par une
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absence d’instrument théorique qui n’existera qu’un siècle plus tard.
(b) Le chiffrage transforme une intuition qualitative, plausible mais invérifiable, en un résultat
comparable et démonstratif : dire que la division du travail crée un surplus est une chose, montrer
qu’elle multiplie la production par plus de 200 (vingt épingles contre 4 800) en est une autre, bien plus
convaincante et généralisable à d’autres contextes chiffrés.
(c) Sur ce point, la position de Smith se rapproche de celle de Serra : les deux rejettent l’idée que seule
la terre produirait un surplus, et reconnaissent à l’industrie (la manufacture, le travail divisé) une
capacité à créer de la valeur. Smith va plus loin que Serra en fondant toute une théorie de la richesse
(le produit annuel du travail) sur ce rejet de la thèse physiocrate.
(d) Les deux mises en garde visent le même mécanisme : un pouvoir de marché qui permet à un petit
nombre d’acteurs de fixer un prix supérieur à celui que produirait la libre concurrence. La différence
de contexte : Ibn Taymiyya vise une rareté organisée par un acteur qui retient délibérément une
offre disponible ; Smith vise une entente tacite entre concurrents d’un même métier, qui se forme
spontanément dès qu’ils se rencontrent, sans qu’aucun accaparement physique de marchandise ne
soit nécessaire.

3 Applications en sciences économiques

Correction — Exercice 5

(a) 60 000/12 = 5 000 épingles par jour et par tête.
(b) 5 000/15 ≈ 333 — l’ouvrier spécialisé produit environ 333 fois plus que l’ouvrier isolé.
(c) 60 000 × 300 = 18 000 000 épingles par an.
(d) 18 000 000/40 = 450 000 habitants. Ce calcul illustre concrètement le principe : unmarché demoins
de 450 000 personnes, dans cet exemple, ne pourrait pas à lui seul absorber la production d’un atelier
aussi spécialisé — la division du travail poussée à ce degré n’est rentable que si le marché est assez
vaste pour l’écouler.

Correction — Exercice 6

(a) Prix naturel = 40 + 25 + 15 = 80 dh. Écart initial = 100 − 80 = 20 dh.
(b) Après une saison : écart = 20 × (1 − 0,3) = 14 dh, prix de marché = 80 + 14 = 94 dh.
(c) Après trois saisons : écart = 20 × 0,73 = 6,86 dh, prix de marché ≈ 86,86 dh.
(d) Le processus converge sans jamais atteindre exactement le prix naturel : à chaque saison, seule
une fraction (ici 30 %) de l’écart restant est comblée, si bien que l’écart se réduit indéfiniment sans
jamais s’annuler tout à fait (décroissance géométrique). C’est exactement la gravitationdécrite dans ce
chapitre : la concurrence ramène continuellement le prix vers son centre, sans que le prix demarché ne
s’y fixe durablement—unmouvement permanent autour d’un point d’équilibre, non une convergence
brutale et définitive.
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